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8b SEANCES DE LA SOCIETE VAUDOISE

Maurice Lugeon. — Sur quelques cluirbons (Füge non carbonifere
de la vallee du Rhone valaisan.

A. La Bathias pres Martigny. II y a quelques annees, furent mises
ä jour sur le chemin qui mene ä la Tour de la Bathiaz, pres de

Martigny, deux petites couches de charbon terreux sans interet indus-
triel. Comme le charbon n'a ete signale jusqu'ä ce jour, dans le canton

du Yalais, que dans le Carbonifere, nous n'avions pas prete un
interet particulier ä cette decouverte. Des recherches executees en
1916 en compagnie de M. Oulianoff nous ont montre que l'anthracite
signale ne pouvait appartenir qu'au Nummulitique.

Du NW au SE, on releve aux environs de la Bathiaz la coupe
suivante :

Schistes cristallins du massif d'Arpille.
Phyllades grises rappelant beaucoup Celles du Carbonifere d'Ales-

ses dans le massif de Mordes.
Schistes calcaires.
Calcaire gris fonce en bancs.
Calcaire gris exploite en carriere avec une zone echinodermique ä

la base. Probablement Jurassique superieur.
Calcaire gris.
Marbre plaquete, absolument analogue au marbre de Saillon par

ses teintes et son grain. On sait aujourd'hui par nos recherches que
le marbre de Saillon est Aptien.

Nid de charbon.
Calcaire broye.
Aid de charbon.
Calcaire gris du Malm de la Tour de la Bathiaz.
La position du charbon au voisinage de l'Aptien, puis le fait qu'il

est accompagne par un banc calcaire ne peuvent que laisser supposer
qu'on se trouve en presence du charbon nummubtique. II est ä re-
marquer que dans les Hautes-Alpes calcaires, a facies helvetiques, le
charbon n'est connu que dans le Priabonien. A la Bathiaz passent les

racines de la nappe de Mordes, mais on etait loin de supposer que le

« synclinal de Chamonix» pouvait encore posseder du Aummuli-
tique.

Ainsi done, si la presence du charbon accompagne d'un banc
calcaire est dejä une chose interessante, ce qui en decoule est, par con-

tre, fort important au point de vue tectonique, car e'est la premiere
fois que le Cretacique et le Aummulitique sont signales dans le

fameux synclinal, evidemment fort complexe, qui separe le massif
des Aiguilles-Rouges (Arpille), de celui du Mont-Blanc.

B. Dans le torrent de la Rosseline sur le village de Mordes, on sa-

vait qu'anciennement du charbon avait ete exploite. Renevier a encore
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vu les traces de cette ancienne exploitation de combustible qu'il
attribuait au Carbonifere.

Dernierement, des travaux de recherches ont ete executes dans le
versant droit du torrent de la Rosseline, un peu au-dessus de son
confluent avec le torrent de Mordes.

II ne s'agit pas de charbon carbonifere, mais de charbon triasiqiie
inclus dans des couches fort broyecs de cornieule qui surmontent,
avec des calcaires fetides, la quartzite de base du Trias.

Cest, nous croyons, la premiere fois que l'on signale du charbon
de cet age dans les Alpes de la Suisse occidentale.

Emile Andre. — Notes de parasitologic.
1. Tylodelphis du Vairon. — Grace ä l'obligeance de M. le Dr Bu-

jard, chef des travaux d'histologie ä la Faculte de medecine de

Geneve, nous avons pu etudier sur des coupes en serie un cas d'in-
fection parasitaire du Yairon (Phoxinus laevis) qui n'avait pas encore
ete signalee. Ce poisson hebergeait dans son encephale des Trematodes

du genre Tylodelphis. Ceux-ci etaient presque tous loges dans le

quatrieme ventricule; quelques-uns cependant se trouvaient plus en

avant, jusque dans l'aqueduc de Sylvius. Les Tylodelphis n'etaient
pas enkystes, mais flottaient librement dans le liquide cerebro-spinal.
La s5rie de coupes que nous devons au Dr Bujard n'etait pas
complete, de sorte qu'il est impossible de determiner le nombre des indi-
vidus de Tylodelphis; on peut, dans la region que nous avons eue
sous les yeux, l'evaluer — d'apres le nombre des ventouses — ä une
trentaine. La presence de ces Trematodes n'avait entraine aucune
lesion apparente de l'encephale du Vairon; cependant la masse des

parasites etait teile qu'elle n'aurait pu se loger dans le sinus
rhomboidal tout a fait normal, c'est pourquoi la meninge de cette region
etait gonflee et distendue, ce qui augmentait beaucoup la contenance
de la cavite de la moelle allongee.

Comme le materiel que nous avons eu entre les mains etait dejä
debite en coupes, il est inutile d'essayer meme de donner la description

des Tylodelphis duYairon et de les comparer aux formes decrites

par les auteurs, en particulier ä Celles qui vivent dans des conditions
d'habitat analogues. Nous devons nous borner a donner les dimensions
du corps, dimensions qui sont certainement tres inferieures ä ce

qu'elles etaient sur le vivant, puisqu'elles ont ete mesurees sur des

individus fortement contractes par le traitement qu'exige la methode
des coupes ä la paraffine. Ces dimensions dont : longueur, 0,23 mm;
largeur, 0,15 mm. Rappeions pour terminer que les Tylodelphis sont

consideres comme des formes larvaires d'Holostomides.
2. Anomalies du Systeme genital de la grande Douve du foie. —
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